
tendances10
sortir  |      | 

îLE-DE-FRANCE | F é v r i e r- m a r s  2 0 0 9  | Nº 21

vu et 
approuvé
par vous

“ Le télétravail est une solution d’avenir à une époque où la 
technologie nous le permet. Tout le monde y gagne : le salarié, en 
réduisant son temps de transport, est moins stressé, l’employeur 
accroît la productivité et restreint le nombre de mètres carrés,  
la collectivité diminue la pollution et le coût du transport. ”   
Denis Bérard, chargé de mission à l’Agence nationale pour l’amélioration des conditions de travail (ANACT)©
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Selon une enquête parue dans Libération en juin 2008, 
près d’un salarié sur deux rêve de télétravailler. Bénéfi-
ciant d’une forte représentation des activités de servi-
ces, l’Île-de-France voit se développer les expériences de 
télétravail. D’autant que les temps de trajet sont souvent 
conséquents. Enquête.

déclic h « Les Français travaillent toujours comme 
s’ils vivaient à l’époque industrielle », affirme Philippe 
Planterose, président de l’Association française du 
télétravail et des téléactivités (AFTT). Selon lui, 
grâce au développement des technologies, 55 % 
des salariés qui travaillent aujourd’hui devant un 
écran pourraient devenir des télétravailleurs. 
Les avantages ? Une meilleure productivité indi-
viduelle, « car les télétravailleurs se focalisent avant 
tout sur les résultats », précise Philippe Planterose. 
Ce que confirme Paula Lungov, 25 ans, assistante 
à l’Institut de recherche des Amériques, qui tra-
vaille 20 heures par semaine à son domicile. « Je 
suis immédiatement opérationnelle. C’est la solution 
idéale pour concilier mon temps de travail avec ma 
vie de famille. » Autre intérêt : réduire les déplace-
ments et par la même occasion diminuer le stress. 
C’est le cas d’Emmanuel Denner, 40 ans, directeur 

d’une ligne de produit chez Alcatel-Lucent qui habite 
Saint-Maur (94) et travaille à Villarceaux (95). « Les 
jeudis et les vendredis, je suis à mon bureau… mais 
à la maison. J’économise 70 kilomètres de trajets par 
jour. Cette solution apporte confort et plaisir, et cela se 
ressent dans la qualité du travail. » En France, Alca-
tel-Lucent a signé un accord avec les organisations 
syndicales favorisant le télétravail à domicile sur la 
base du volontariat. « Nous recevons une formation 
au télétravail pour nous sensibiliser à l’aménagement 
du poste de travail. Cette organisation est entrée dans 
notre culture d’entreprise. » 

économique et écologique
Car le principal frein au développement du télé-
travail reste culturel : il touche au principe du mana-
gement traditionnel. Le chef d’entreprise aime bien 
avoir l’œil sur ses salariés. Ceux-ci ont également 
besoin de se sentir intégrés à une équipe, avec des 
droits et des devoirs. L’une des raisons qui pour-
rait faire avancer les mentalités, c’est le débat sur 
le développement durable et la nécessité de dimi-
nuer les émissions de gaz à effet de serre. L’autre est 
économique : un bureau attribué à un salarié coûte 
en moyenne 10 000 euros. Des arguments qui ont 
désormais la cote. l� Isabelle Chouffet

culture d’entreprise Les expériences se multiplient

Travailler plus... 
à domicile

Pour en 
savoir plus 
• http://www.aftt.
asso.fr
• http://www.
foruminternet.
org/
• http://www.
anact.fr
• Fiches pratiques 
sur www.
ergostressie.org
• Rapport du 
député Pierre 
Morel-à-
l’Huissier,  
Du télétravail  
au travail mobile,  
La Documentation 
française 
• Plan de 
développement 
de l’économie 
numérique France 
numérique sur 
www.france-
numerique2012.fr

H
Emmanuel Denner, cadre d’Alcatel-Lucent France, travaille deux jours par semaine chez lui. Tous les salariés volontaires sont 
équipés d’ordinateurs et reçoivent une formation au télétravail par e-learning pour les sensibiliser à l’ergonomie de leur poste.

 cinéma

Festival 
Cinérail
Il présente le 
rapport privilégié 
entre le monde  
du chemin de fer 
et le septième  
art, avec une 
sélection de films 
courts et longs  
de tous les pays, 

où trains, métros, gares et voyageurs 
peuvent être tour à tour acteurs ou 
décors… La Région, soutien du Festival, 
parraine une journée spéciale permettant 
un accès gratuit aux spectateurs.
h Du 25 au 31 mars 2009 au cinéma Les 
7 Parnassiens, 98, bd du Montparnasse, 75014 Paris
En savoir plus : 01 43 22 23 90 - www.cinerail-fest.com

 hip-hop

Festival Optimum
Il choisit, pour sa 4e édition, de réunir  
des artistes hip-hop qui créent à partir 
d’une mémoire intime ou collective liée  
à l’Afrique, et cette année à l’Algérie, 
autour de la compagnie Accrorap.
h Du 7 au 29 mars 2009 dans divers lieux de Seine-et-
Marne : Le Mas au Mée-sur-Seine, Espace culturel 
de Nangis, La Sucrerie à Coulommiers…
En savoir plus : 01 64 83 03 30 - www.actart77.com

 classique

Orchestre Atelier Ostinato
Cet orchestre de chambre est composé 
de jeunes musiciens de haut niveau.  
Son originalité : permettre à ces jeunes 
instrumentistes de vivre leur première 
expérience de musicien d’orchestre.
h Prochains concerts : le 12 mars 2009 à Vincennes (94), 
le 13 mars 2009 à Herblay (95) au théâtre Roger-Barat,  
le 31 mars 2009 à Suresnes (92) au théâtre Jean-Vilar.
En savoir plus : 01 43 25 41 02 - www.ostinato.fr

 concerts

Festival Chorus
Il célèbre ses 21 ans et accueille plus  
de 100 artistes pour près de 80 concerts : 
Cesaria Evora, Amel Bent, Grand Corps 
Malade, la Grande Sophie, Francis Cabrel, 
Arthur H… En parallèle sont organisés 
les tremplins Chorus, dénicheurs  
de nouveaux talents.
h Du 14 au 28 mars 2009,  
dans 40 espaces culturels des Hauts-de-Seine 
En savoir plus : 01 47 29 30 48 – www.vallee-culture.fr

 Jazz

Banlieues bleues
Le festival du jazz sillonne, pour sa 
26e édition, toute la planète musicale, 
avec un passage à la Nouvelle-Orléans. 
Au programme : Charles Lloyd, The 
World Saxophone Quartet featuring 
Kidd Jordan, Michel Portal…
h Du 6 mars au 10 avril 2009 dans divers lieux de 
Seine-Saint-Denis
En savoir plus : 01 49 22 10 10 - www.banlieuesbleues.org
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Un objet | Le passe Navigo
On ne voit plus que lui ! À compter de février 2009, 
le passe Navigo remplace définitivement la carte 
Orange et son coupon aux guichets de toutes les 
gares franciliennes. Ce système de carte à puce 
sans contact est expérimenté depuis 1996, sous 
le nom de « passe Francile ». En 1999, l’expérience 
est généralisée et, en 2003, le Stif (Syndicat des 
transports d’Île-de-France) fête déjà le millionième 
passe Navigo. En 2007, face aux demandes 
d’usagers relayées par la Cnil (Commission nationale 
de l’informatique et des libertés) qui ne souhaitent 
pas que leurs déplacements soient « tracés »,  
le passe Navigo Découverte est créé, une version 
qui permet à l’utilisateur de rester anonyme,  
mais aussi aux touristes de passage en Île-de-France 
de bénéficier d’un passe temporaire. 

Un lieu | La piscine du Kremlin-Bicêtre
La ville l’attendait depuis près de dix ans !  
La piscine avait fermé en 1999 pour des raisons 
sanitaires. Mais ça valait le coup d’attendre :  
les Kremlinois ont découvert début décembre  
une piscine toute neuve et innovante. Elle ne  
se contente pas de proposer une salle de gym,  
une pataugeoire ludique et un grand bassin,  
équipé d’un aileron mobile pour le séparer en deux.  
Pour remédier au manque de clarté du bâtiment, 
des verrières ont été installées sur le toit, équipées 
de tissus tendus qui laissent passer la lumière sans 
éblouir le nageur. Un dispositif absorbe les bruits  
et réduit la résonance. Le système de filtration  
de l’eau se fait par un système à base d’ozone,  
ce qui permet de réduire la quantité de chlore. 
h 48, avenue Charles-Gide. Téléphone : 01 43 90 38 50.

Près de 3,5 millions d’usagers font bip...

Le sol propose un autre rapport à la richesse.

Le bassin de 50 mètres du Kremlin-Bicêtre.

Soldes en crise 
ou crise en solde
par gaston kelman

Si vous n’avez pas eu l’augmentation 
espérée, votre patron a mal pris votre 
air déçu qui s’apparentait, selon lui, à un 
manque de solidarité en période de crise. 
Et l’on se dit qu’elle a bon dos la crise. Et 
l’on se demande si la crise n’est pas en 
solde. Quant aux soldes, ils ne semblent 
pas en crise, justement grâce à la crise 
qui, qui l’eût cru, peut avoir du bon. Mini 
Kerviel sauvé par maxi Madoff en quelque 
sorte. C’est fou non !
Certes, la ruée n’a pas été forte. Même la 
froidure s’en est mêlée. Les étiquettes 
étaient pourtant alléchantes, mais le cha-

land s’est fait non-
chalant et futé. Ils 
sont venus, elles 
sont toutes là, ici 
ou là, crise oblige, 
avec un brin de 
stratégie. Il y a 
celles qu’on eût 
appelées vilaines 
en une époque pas 
si lointaine. Pour 

profiter des soldes, elles ont conservé 
le bon d’achat offert à Noël, par papy. 
Mais, en fait, rien n’a changé. Crise ou pas, 
les soldes restent le grand moment de 
démocratie consumériste participative. 
Côté Grands Magasins, c’est solstice pour 
tous. La bourge platine de Passy passe 
le plat à la brune beurette de Massy. Ce 
n’était pas acquis pardi ! Alors on appré-
cie. Les soldes, c’est comme les solsti-
ces, il n’y en a que deux par an. Et l’on se 
retrouvera en été avec ou sans la crise. On 
chantera avec Brel « C’est un peu comme 
Noël et ses trésors qui s’arrêteraient chez 
nous » hors saison. Alors un instant, l’on 
en oubliera même la crise.  l

« Crise ou pas, 
les soldes 
restent le 
grand moment 
de démocratie 
consumériste 
participative. »
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Le marché européen de la 
musique en ligne devrait 
atteindre 1,1 milliard 
d’euros en 2010. Quant 
au marché des jeux 
vidéo, il verra son chiffre 
d’affaires tripler en cinq 
ans. La Région vient donc 
de se doter d’un plan 
Contenus numériques 
pour encourager cette 
filière. Selon l’IPTS 
(Institute for Prospective 
Technological Studies), 
l’Île-de-France se place 
au premier rang des 
régions européennes 
pour la densité d’emplois 
dans le domaine  
des technologies  
de l’information et  
de la communication. l

Les contenus 
numériques, 
une filière 
d’avenir
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Le tramway T2 La 
Défense/Issy-les-
Moulineaux se prépare 
à l’extension prochaine 
(automne 2009) de sa 
ligne jusqu’à la porte 
de Versailles. Comme il 
devra circuler en zone 
urbaine, un « nez » a été 
ajouté afin de protéger 
piétons et voitures qui 
entreraient en contact 
avec la rame avant.
http://extension-reseau.
ratp.fr/t2paris/index.
html. l

Le nouveau  
nez du T2

Une idée | Le sol
Vous payez comment, en chèque ou en sols ? 
Expérimenté dans cinq régions dont l’Île-de-France 
depuis début 2007, le sol, nouvelle monnaie 
solidaire, permet de payer ses achats ainsi que des 
services dans une cinquantaine de boutiques de 
commerce équitable et de structures de l’économie 
sociale et solidaire. Le sol se décline sous trois 
formes : le sol coopération que l’on reçoit en faisant 
des achats dans les boutiques de commerce 
équitable ; le sol affecté que certaines collectivités 
locales (Paris 3e, Nanterre…) distribuent 
aux bénéficiaires d’aides sociales ; et le sol 
engagement qui récompense l’action associative. 
Environ 1 000 cartes sol sont actuellement en 
circulation en Île-de-France. 
h Pour obtenir une carte sol : www.sol-reseau.coop
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